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CHRONIQUE ARCHEOLOGIQUE 2000

L'archeologie vaudoise en 2000

Les annees du tournant du millenaire et du siecle resteront marquees, pour
l'archeologie vaudoise, par une predominance des chantiers lies aux grands travaux.
Le debut de 1'annee 2000 a vu la fin de la grande activite de terrain ä Concise, dans

la fouille des sites littoraux engagee des 1996 pour Rail 2000. Simultanement, et ä

quelques kilometres de lä, il a fallu encore augmenter le nombre et la surface des

interventions de sauvetage dans les emprises touchees par la construction de l'auto-
route A5, devant l'imminence du debut des travaux de construction.

La qualite de l'analyse et de la documentation reunie au cours des investigations
est une valeur fondamentale en archeologie, mais eile est une des plus difficiles a

preserver au long de telles operations.
Les organisateurs et les executants de la grande fouille Rail 2000 y sont apparem-

ment parvenus. Les premiers resultats deja produits dans les travaux d'elaboration

par la petite equipe qui a coordonne les recherches laisse bien augurer des enchaine-

ments qui conduiront aux publications. De meme, le cycle des fouilles des routes
nationales qui s'achevent ä Orbe, conduites par l'Institut d'archeologie et d'histoire
ancienne de l'UNIL, produit-il regulierement des rapports, des etudes et une
documentation de qualite, resultats d'une organisation qui a centre son projet sur
la resolution la plus complete des problemes poses par le site.

Dans les chantiers qui sont hors de l'emprise des grands travaux, les problemes
de continuite de la demarche archeologique et de la conservation de sa qualite se

posent egalement, que ce soit par le fait de la difficulte et de la duree des elaborations,

ou par le grand nombre d'etapes qui sont souvent necessaires pour fouiller la

totalite d'un site.

Pour preserver des donnees difficilement et onereusement acquises, une part
importante des ressources doit toujours etre reservee aux etapes d'elaboration, ce qui
peut constituer une retenue a l'engagement de nouvelles recherches dans le terrain.
II en est ainsi pour de nombreux sites, oil les publications sont en preparation, en
voie d'aboutir ou sous presse: Vufflens-la-Ville (tumulus), Montricher (site de

hauteur), Vidy (tombes Bronze), Gressy et Yverdon (oppida), Yvonand, Pully,

Etagnieres (villas romaines), Nyon (ville et monuments remains), Lausanne-Vidy,
Vevey (vicus), La Tour-de-Peilz (necropole merovingienne), Romainmotier
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(ancienne abbaye), Lausanne-Rotillon, Moudon Ville-haute, Lutry (quartiers
medievaux, fortifications).

Rappelons egalement que dans plusieurs sites, la recherche archeologique est

associee ä des problemes de conservation et de mise en valeur de vestiges ou de

structures. Les projets ou chantiers qui en resultent, eux aussi tres largement
articules dans la duree, requierent une part importante des moyens et du temps de

la section de l'archeologie cantonale. Nous citons en particulier les monuments
d'Avenches, l'amphitheatre de Nyon, les villas gallo-romaines de Pully et d'Orbe, le

theatre gallo-romain de Vidy.
Parmi ses activites tendant ä la mise en valeur du patrimoine archeologique,

qu'il appartienne ä l'Etat ou ä d'autres proprietaires, la section de l'archeologie
cantonale met sur pied, realise ou encourage des projets de balisage de sites visitables

(panneaux explicatifs), assortis ou non de la publication de guides archeologiques.
Un equipement general va etre mis en place dans la ville de Nyon (realisation
Musees de Nyon). Un guide archeologique de la villa de Pully parait au debut de

2001. L'edition allemande du guide archeologique du site d'Orbe-Bosceaz est

prevue ä la meme echeance. Preparation de balisage et de guide pour Romainmotier-
ancienne abbaye. Guide en preparation ä Yverdon (Musee et sites archeologiques).
Un groupement intercantonal prepare en outre un guide des sites archeologiques
de la region des Trois-lacs, elargie ä l'arriere-pays que devraient parcourir les

visiteurs attires par l'Expo 02 (projet anime par la SSPA, Bale; part vaudoise

assumee par C. May Castella et S. Reymond, MHAVD).
La plupart des sites archeologiques connus dans le canton ne sont pas l'objet

d'une gestion ou d'une approche particuliere. Mais il en est certaines categories, en

raison de leur nature ou des problemes analogues qui les affectent, qui necessitent des

approches groupees. Les sites en milieu humide (stations littorales prehistoriques
essentiellement), dont le canton est tres richement pourvu, sont un patrimoine
extremement precieux et tres menace, aussi bien par des phenomenes naturels que

par des atteintes humaines. Des inventaires detailles, des releves, des constats, des

controles de la conservation ont ete faits pour tout le lac Leman (de 1982 ä 1991).
Un programme analogue est en cours sur le lac de Neuchätel, oü tout le secteur
Yverdon - Yvonand a dejä ete releve. Ces prospections vont se poursuivre en direction

du nord-est, dans les communes celebres pour la richesse et l'etendue de leurs

stations (Chevroux, Cudrefin, Chabrey).
Plusieurs annees seront encore necessaires pour finir le tour des rives, de

maniere a disposer d'un catalogue precis des sites ä sauvegarder. Seule une vue
d'ensemble permet de definir une politique de conservation coherente, qui doit
etre egalement coordonnee ä un niveau intercantonal. Enfin, les sites terrestres

problematiques ne devront pas etre oublies: les nombreux tumuli vaudois, ainsi

que les sites de hauteur ä retranchement devront etre egalement approches de

maniere serielle.
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Rappeions enfin que nos activites ont trouve un resultat largement visible du

public, par l'ouverture au Musee cantonal d'archeologie et d'histoire ä Lausanne du
second volet de la presentation permanente de l'archeologie vaudoise (des Celtes

aux temps modernes) dans l'aile nord du Palais de Rumine. Cette presentation
montre ainsi la continuite de la prehistoire et de l'histoire du canton de Vaud. Elle

est illustree par des scenes de fouilles, des reconstitutions, des maquettes issues des

principales investigations conduites par la section de l'archeologie cantonale au

cours des 30 dernieres annees.

Cette presentation inclut un secteur intitule « A la recherche du passe vaudois »,

qui evoque le developpement historique de l'archeologie dans le canton.
Sous le meme titre est paru en 2000 un remarquable ouvrage qui retrace en

detail cette longue histoire, jusqu'ä nos jours: Marc-Antoine Kaeser. « A la recherche

du passe vaudois. Une longue histoire de l'archeologie ». Documentdu Musee cantonal

d'archeologie et d'histoire. Lausanne. 2000. 191 p.

Investigations et publications

Les notices qui suivent donnent un compte-rendu des principales investigations

et etudes poursuivies ou achevees en 2000, relatives ä des sites archeologiques
du canton. Les aspects administratifs ne sont en principe pas evoques, de meme

que les sondages, prospections ou interventions qui n'ont pas encore produit de

resultats significatifs. La presentation de certains objets peut etre ainsi reportee ä

une chronique ulterieure.
En regle generale, les rapports et documents mentionnes sont deposes ä la

Section Monuments historiques et archeologie. lis sont destines ä etre conserves

aux Archives cantonales, avec les dossiers des affaires correspondantes.

Abreviations

Chronologie

P Paleolithique et Mesolithiqi
N Neolithique
Br Age du Bronze

Ha Hallstatt
L LaTene
R Epoque romaine

HM Haut Moyen Age
M Moyen Age
AP Archeologie preindustrielle
I Indetermine
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Institutions, entreprises

AAM Atelier d'archeologie medievale, Moudon
BAMU Bureau d'archeologie monumentale et urbaine, Lausanne

IAHA Institut d'archeologie et d'histoire ancienne, Universite de Lausanne

MCAH Musee cantonal d'archeologie et d'histoire, Lausanne

MHAVD Monuments historiques et archeologie, Departement des infra¬

structures du canton de Vaud

MHL Musee historique de Lausanne

MR Musee romain

Publications

AS Archeologie suisse. Bulletin de la Societe suisse de prehistoire et

d'archeologie
ASSPA Annuaire de la Societe suisse de prehistoire et d'archeologie
BPA Bulletin de l'Association Pro Aventico
CAR Cahiers d'archeologie romande

Saufmention contraire, les notices ont ete redigees par le soussigne.

Denis Weidmann, archeologue cantonal
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AVENCHES District d'Avenches — CN 1184 570 000 /192 500
R Aventicum

Les investigations dans le terrain conduites par la Fondation Pro Aventico se sont
concentrees en deux points du site:

- Temple du Cigognier: l'Association Pro Aventico ayant re^u en heritage la

parcelle qui recouvre la sella du fameux temple, il a ete possible d'y pratiquer un
sondage exploratoire. Les amenagements qui entourent le temple ont ete precises,

ainsi que la sequence des niveaux archeologiques au contact du monument.

- Necropole de la Porte de l'Ouest: la construction d'un nouveau quartier
residentiel au lieu-dit Sur Fourches a des incidences sur la vaste necropole qui
s'etendait ä la Porte de l'Ouest, devant les murailles d'Aventicum. La pose de

nouvelles canalisations a occasionne la fouille d'une bände de terrain contenant
plusieurs types de sepultures, dont un groupe de tombes d'enfants.

La restauration des monuments d'Aventicum se poursuit:

- Aux thermes de Perruet, une nouvelle etape de l'amelioration a porte sur la

refection du dallage en terre cuite du caldarium, qui etait particulierement
degrade par les effets du gel et de l'humidite.

- La Commune d'Avenches, proprietaire de 1'enceinte romaine, a restaure
l'exterieur de laTornallaz, tour defensive dont la partie superieure a ete rebätie ä

l'epoque medievale pour etre integree ensuite dans la grande entreprise de

reconstitution d'un trontjon de 1'enceinte, au debut du XXe siecle, sous la

direction d'Albert Naef. Refection du parement exterieur, degrade par les

intemperies.
Pour le detail des recherches, publications et travaux realises par l'organisation

du Site et Musee romain d'Avenches, nous renvoyons au Bulletin de IAssociation

Pro Aventico: Anne Hochuli-Gysel (red.) dans BPA 42, 2000 (2001), 179 p.

BAULMES District d'Orbe-CN 1182 529 730/ 182 640
HM Ambon carolingien —Reconstitution

Les releves et observations faits ä l'occasion de la restauration de l'ambon de

Romainmotier (voir RHV 2000, p. 147-148) nous ont incite ä reexaminer les

fragments de celui qui a ete decouvert ä Baulmes, par pieces successives, entre 1861

et 1937 (voir Eugene BACH, « L'ambon de Baulmes et les ambons de St-Maurice et
de Romainmotier », dans Melanges d'histoire et de litterature offerts ä Charles Gilliard

pour son 65' anniversaire. Lausanne, 1944, p. 114-132).
Une seule formule de reconstitution a ete proposee ä l'epoque, sous forme de

rassemblement des parties moulees, suggerant un monolithe aux proportions
beaucoup plus allongees que la cuve de Romainmotier.
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FiG 1 Baulmes Ambon carolmgien
Nouvelle proposition de reconstitution et coupes.

Hauteur totale 168 cm (Dessin M Klausener, MHAVD)
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La reprise des fragments qui etaient deposes au Musee du Vieux-Baulmes a

montre qu'un collage de deux fragments, pourtant tres manifeste, avait echappe ä

nos predecesseurs: une piece attribuee au bras inferieur de la croix qui orne
l'ambon est en realite le bras superieur, aux lignes legerement divergentes {fig. 1).

En outre, on observe que la partie inferieure du bloc, ornee d'un pampre et
d'une volute de la croix, est formee d'une partie basse, pleine et massive, haute de

48.4 cm, surmontee d'une partie concave, qui montre la naissance d'une cuve

semi-cylindrique de profil identique ä celle de Romainmotier, laquelle est haute de

120 cm. La reconstitution d'une cuve de cette hauteur, au-dessus du socle de

Baulmes, donne des proportions adequates ä la croix qui l'ornait, remplissant la

quasi-totalite de la face decoree, et surmontant un pampre de hauteur tres reduite
(absent ä Romainmotier).

La cuve de l'ambon de Baulmes et sa base constituent done un seul bloc, haut
de 168 cm environ. Cette proposition allonge sensiblement la piece par rapport a la

precedente reconstitution. Notons encore que cet ambon ne comporte aucune
trace de mortaises ou de fixations laterales, comme elles existent sur les pieces tres

apparentees de Romainmotier et de St-Maurice (VS).
Les observations qui precedent impliquent de reconsiderer egalement la

reconstitution, incorrecte, de l'ambon de St-Maurice. Cette piece particulierement
monumentale, dont la hauteur totale devait atteindre 2.4 m au moins, etait sans

doute composee de deux elements: un socle plein (actuellement conserve), qui
etait surmonte d'une cuve semi-cylindrique.

Rapports: Max KLAUSENER, Releves graphiques des fragments de l'ambon

provenant de Baulmes, MHAVD, janvier 2000; Isabeile PLAN, Les ambons de

Romainmotier, Baulmes, St-Maurice etAoste, Geneve, mars 1995.

BOREX District de Nyon — CN 1260 503 480/137 340
R Aqueduc Divonne—Nyon

La tranchee necessaire pour la pose d'un reseau de fibres optiques a recoupe le trace
de l'aqueduc gallo-romain, dont la localisation etait imprecise dans cette region.

Releve et observation : F. Francillon, MHAVD.

Cheseaux-Noreaz et
YVONAND District d'Yverdon — CN 1203 et 1183
N-Br Stations littoralesprehistoriques

La prospection methodique et le releve des indices definissant la presence de stations
littorales prehistoriques sur le territoire des communes de Cheseaux-Noreaz et
d'Yverdon entrepris depuis plusieurs annees, ont pris fin en 2000. Les dernieres
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recherches ont ete marquees par la localisation d'un site nouveau ä la frontiere
Vaud - Fribourg (Commune de Cheyres FR). Le programme des prospections va
se poursuivre dans les autres communes vaudoises et fribourgeoises de la rive sud

du lac de Neuchätel.

Rapport: Christiane PUGIN - Pierre CORBOUD, Cheseaux-Noreaz et Yvonand—

VD. Inventaire et etude des stations littorales de la rive sud vaudoise du lac de

Neuchätel. Travaux realises en mars 2000 sur les communes de Cheseaux-Noreaz et
dYvonand, sur les sitesprehistoriques de Champittet III, YvonandI et IVet de Cheyres

(VD), GRAP, Geneve, aoüt 2000.

CONCISE District de Grandson — CN 1183 544 910/ 188 760
N-Br Stations littorales—Fouilles Rail2000

Le programme des fouilles destinees ä sauvegarder les donnees du site touche par les

travaux ferroviaires a pris fin, en fevrier 2000, dans le delai prevu quatre ans

auparavant. La totalite des vestiges archeologiques inclus dans la tranchee ouverte
devant Concise ont ete documentes et preleves. L'exceptionnelle sequence
archeologique qui resulte de l'occupation successive d'une trentaine de villages au

meme emplacement reste conservee entre la nouvelle voie et le lac. L'etude des

resultats, du materiel et des echantillons recoltes, transferes ä Lausanne, a ete

entreprise en vue des publications ä venir.
Plus de 2600 pieux tailles, en particulierement bon etat de conservation, sur les

quelques 10'OOO bois qui ont ete recoltes, apres avoir ete documentes et echantillon-
nes, ont ete deposes avec leur emballage au fond du lac de Neuchätel, de maniere ä

les conserver dans les conditions les plus proches de leur situation d'origine.
Un large choix de pieces particulierement significatives et d'interet museo-

graphique est en traitement conservateur, par les soins du Musee cantonal

d'archeologie et d'histoire de Lausanne (laboratoire de Lucens DABC).
Les analyses dendrochronologiques, dont les donnees ont permis de controler

le resultat des fouilles, ont ete effectuees au fur et ä mesure des livraisons par le

Laboratoire romand de dendrochronologie äMoudon.
Plus de 4500 bois de chene ont ete ä ce jour dates, fournissant un ensemble de

donnees sans precedent pour la reconstitution chronologique et architecturale des

habitations. Ces materiaux fournissent simultanement des informations detaillees

sur la climatologie, les techniques d'exploitation forestiere, l'impact des occupations

humaines sur l'environnement forestier, etc.

Investigations et documentation : C. Wolf (dir.), A. Winiger, M. Maute-Wolf,
E. Burri, D. Quinn. MFFAVD.

Publication: Claus WOLF, «Concise VD, Sous Colachoz», Chronique
archeologique, ASSPA 83,2000, p. 204-205.
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FIG. 2: Concise — Les Peyreys. Une inhumation en bordure d'une voie

gallo-romaine. (Photo J.-M. Almonte, Archeodunum)

CONCISE District de Grandson —CN 1183 544 875/ 190 150
Br-R Fouilles de l'autorouteA5—Les Peyreys—Habitat, route,

necropole etfour ä chaux

La mise en oeuvre de la tranchee ouverte, couverte et des tunnels de Concise a

permis de mettre en evidence des occupations du site s'echelonnant de la periode

protohistorique ä l'epoque romaine. La parcelle se situe au contrebas d'un banc de

calcaire du Jura au pied duquel se sont accumules des eboulis. Elle decrit une pente
plus ou moins douce ayant subi une erosion naturelle et mecanique lors des

labours, ce qui a provoque l'arasement de certaines structures.
Une premiere occupation protohistorique a ete reperee. Les structures et le

maigre materiel associe sont actuellement en cours de traitement. II s'agit d'un
niveau dans lequel un foyer, une petite structure de combustion, un four de type
Polynesien, des fosses et des trous de poteaux ont pu etre mis en evidence.

Des vestiges de l'epoque romaine sont egalement apparus. Une voie partielle-

ment erodee a ete observee sur une longueur de 45 metres. Sur les secteurs degages en

fouille fine, des traces d'ornieres ont ete decelees. Des pieces de mobilier metallique
et de ceramique lui sont associees. En bordure de cette route se trouve une petite
necropole comportant des incinerations et des inhumations (fig. 2). L'examen
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preliminaire du mobilier nous permet de distinguer deux phases d'ensevelisse-

ment: 1'une durant la seconde moitie du Ier siecle apres J.-C. et l'autre durant la

seconde moitie du IF siecle apres J.-C. La presence d'un four ä chaux ä proximite,
date pour l'instant par de la ceramique et des clous de chaussures romains laisse

supposer une plus large extension du site. Malheureusement la situation des

vestiges en bordure de foret ne nous permet pas d'en apprecier les limites.

Carole Senn, Fabrice Tournelle

Investigations et documentation: Archeodunum SA, Gollion: C. Senn,
F. Tournelle.

CORCELLES-PRES-CONCISE

District de Grandson - CN 1183 543 370 / 189 060
N-Br-R Fouilles de l'autorouteA5—En Vuete—Habitat, necropole,

megalithisme, terrasses

Le site se trouve au pied du Jura, dans une vaste depression, entre deux cones de

dejection formes de depots d'origine fluvio-glaciaire. II se presente sous la forme
d'une surface rectangulaire de 350 x 35 m, correspondant au trace de la future A5.
II a ete decouvert et fortement endommage lors des premiers travaux autoroutiers

qui consistaient ä decaper ä la pelle mecanique les couches comprises entre la base

de la terre vegetale et les depots fluvio-glaciaires. L'epaisseur variait de quelques
centimetres ä plus de 2 m. Lors de la surveillance des travaux plusieurs elements ont
attire notre attention:

- Une concentration anormale de grosses pierres (une dizaine) a ete mise au

jour. Elles se presentaient soit couchees, soit verticales. Leurs dimensions impor-
tantes (entre 1 m et plus de 2 m) rappelaient les menhirs neolithiques bien

connus de Corcelles-pres-Concise, dresses ä moins de 300 m.

- Plusieurs empierrements riches en ceramique protohistorique affleuraient

egalement apres cette premiere phase des travaux.

- Au moins 5 tertres formes de terre, de pierres, de ceramique protohistorique
etaient visibles. Leur forme subcirculaire ainsi que leurs dimensions imposantes,
entre 10 et plus de 40 m de diametre evoquaient des tumuli. La presence de tombes

sous ces buttes est ä verifier. Neanmoins, la fonction funeraire de ce site est attestee

par la presence d'une incineration d'epoque indeterminee, entouree de galets.

- A proximite, des fosses recelaient de la ceramique, des silex et des graines
carbonisees en grande quantite.

Ces decouvertes ont justifie l'ouverture des avril 2000 de fouilles de sauvetage
aux deux extremites du site (env. 1000 m2 au SO et 4500 m2 au NE).

Entre ces deux zones, nous avons pu tres rapidement coffrer une tombe ä

incineration d'epoque indeterminee, documenter et fouiller une partie des fosses,
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foyers et trous de poteau (pratiquement tous vus en coupe) que devait comporter
cette zone. Un tertre en pierres et terre d'un peu plus de 20 m de diametre (coord.:
543 370/189 076, alt.: 481.90), non fouille, mais comportant de la ceramique
protohistorique a ete protege ä l'aide de geotextile, toute la zone ayant ete

immediatement couverte par des remblais autoroutiers.
Au SO du site, deux vastes structures empierrees ont ete reperees ä faible profon-

deur lors de l'enlevement de la terre vegetale. L'une forme un tertre d'une quinzaine
de metres de diametre pour une elevation de quelques decimetres. Elle est formee
de limons fins, de charbons de bois, de fragments de ceramique protohistorique et
de quelques eclats de silex. L'autre, fouillee sur une dizaine de metres au cours de

l'annee 2000, forme un grand rectangle de 4 x 30 m. Elle est composee des memes
materiaux mais integre un bloc de plus grande dimension (1.20 m de longueur).

Au NE du site, un empierrement rectangulaire d'env. 4 x min. 12 m a ete mis
en evidence. II est constitue de boulets, de galets, de pierres eclatees au feu, de terre,
de ceramique du Bronze final en grande quantite, et d'une molette. Cette structure
tapisse un talus amenage artificiellement. A quelques metres, une butte subcirculaire

nettement visible dans la topographie (diam. env. 40 m, haut. max. env. 1 m) est

partiellement touchee par les travaux autoroutiers. La partie sommitale comporte
plusieurs amenagements de pierres qui forment des arcs de cercles concentriques de

plusieurs metres. Certains component plusieurs assises de blocs, boulets et galets.
La fonction et la datation de ces structures ne sont pas encore determinees.

Trois fosses contenaient une grande quantite de graines carbonisees (cereales et

legumineuses).
A proximite, se trouve un megalithe couche, de forme subrectangulaire (1.60 x

2 m), de type anthropomorphe. A 2 m en aval de ce bloc, nous avons repere 3 structures

empierrees de 60 ä 200 cm de diametre, contenant des galets, certains eclates

au feu, et de la ceramique de l'äge du Bronze.
Non loin, un front de terrasse d'au moins 40 m de longueur pour une largeur

de 2.50 m et une epaisseur de 1 m est forme de galets et de blocs de 0.80 ä 1.20 m.
Une recharge sedimentaire vient se poser contre cette structure pour adoucir la

pente naturelle sur une largeur de 5 m. Le materiel (quelques fragments de tegulae
et d'imitation de sigillee) et l'absence de structures domestiques nous fait penser
qu'il s'agit d'une terrasse agricole gallo-romaine.

En amont, une succession de 3 structures distinctes a ete degagee. La premiere
est de forme subcirculaire, d'environ 3 m de diametre. Elle est composee de blocs,
de galets et de tessons protohistoriques. Un front de terrasse d'habitat renfermant
des fragments de torchis scelle cette derniere. Juste au dessus, un amenagement de

galets de 1.50 s'etendant sur au moins 40 m a ete degage sur quelques metres. II
s'agit probablement d'un chemin Oriente SO-NE.

Christian Falquet

Investigations et documentation: MHAVD : C. Falquet et Archeodunum SA,

Gollion : Y. Franel, F. Menna, W. Caminada.
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CRASSIER District de Nyon - CN 1260 502 290/136 640
R Aqueduc Divonne — Nyon

Un raccordement de canalisations pour de nouvelles constructions a coupe un
secteur bien conserve de l'aqueduc gallo-romain, dont la coupe a ete relevee.

Signalement et mensurations: B. Schenk, geometre.

Releve et description: P. Hauser, Archeodunum SA, Gollion.

Rapport: Pierre HAUSER, Crassier VD. Tronfon de l'aqueduc reliant Divonne et

Nyon, Gollion, 16.01.2001.

CUDREFIN District d'Avenches — CN 1165
N Lac de Neuchätel — Station littorale immergee

Un navigateur a decouvert une nouvelle pirogue et des pilotis dans le fond lacustre,
localisant une nouvelle station devant le territoire de cette commune jalonnee par
de nombreux autres sites.

Observation: M. P. Haag,Thoerishaus (BE).

LAUSANNE District de Lausanne — CN 1243 536200/ 152 100
R Lousonna—Theatregallo-romain

Les vestiges du theatre mis au jour en 1999 (voir RHV 2000, p. 124-126) ont ete

partiellement preserves pendant les travaux de construction de l'immeuble qui
occupe la parcelle. Diverses modifications du projet ont ete requises ä cet effet par
le Departement des infrastructures La scene et les gradins en molasse du lieu de

spectacle restent desormais abrites dans un sous-sol de l'immeuble de l'av. des

Figuiers 41, oil ils ont ete ä nouveau degages des remblais de protection.
La construction de l'immeuble voisin (av. des Figuiers 43) a ete mise en chantier.

Une premiere etape de terrassement et de fouilles archeologiques a degage Tangle
sud-ouest du theatre, dont l'emplacement probable avait deja ete repere par des

sondages exploratoires.
A proximite ä ete mis au jour un riche ensemble de vestiges de constructions

s'etendant en direction du lac, revelant la presence d'un nouveau quartier d'habita-
tion de Lousonna, en rive gauche du Flon. Les travaux de fouille et de conservation
se poursuivent en Fan 2001.

Investigations: F. Eschbach et coll. Archeodunum SA, Gollion.

Publication: Denis Weidmann. «Dicouverte d'un theatre gallo-romain ä

Vidy », dans Memoire Vive no 9, 2000, p. 54-57.
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Fig. 3 : Lausanne — La Cite. Le mur d'enceinte oriental, avant sa restauration.

(Photo R. Gindroz)

LAUSANNE District de Lausanne -CN 1243 538 460/ 152 800

M La Cite —Mur d'enceinte oriental

L'enceinte medievale qui soutient les terrasses et jardins ä l'est des immeubles de la

rue Cite-Derriere a ete restauree et consolidee en 1999 et 2000, sur une longueur
de 120 m et une hauteur moyenne de 8.5 m. Les echafaudages dresses ä cette

occasion ont permis une observation archeologique, dont le but etait d'identifier et

si possible de dater les nombreuses refections qui le marquent (fig. 3).

Dans la partie centrale de ce tron^on, la ma^onnerie la plus ancienne apparait

sous forme d'assises regulieres en molasse, de 35 cm de hauteur. Elle peut etre mise

en relation avec une extension de l'enceinte citee au milieu du XIle siecle.

D'autres secteurs sont realises ou renforces par des appareils differents, oil
apparaissent parfois des trous de pinces, technique de levage qui n'apparait qu au

XIV1 siecle dans notre region. Les refections du XIXe siecle et du XXe siecle sont claire-

ment marquees par l'emploi de la pierre de Meillerie et par des liants hydrauliques.

Rapport: Francois CHRISTE, Lausanne — La Cite. Documentation du front
orientaldu mur de ville, Decembre 2000, BAMU, decembre 2000.
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LAUSANNE District de Lausanne—CN 1243 538 360 / 152 630
M Place de la Cathedrale 6—Anciennes rues de l'Höpital

L'encaissement pour une allee d'acces carrossable ä la maison Gaudard a brievement

ramene au jour une petite partie des vestiges des deux rangees de maisons bordees

par les anciennes rues occidentale et Orientale de l'Höpital, paralleles ä la rue St-

Etienne et demolies entre 1873 et 1939. Le sommet des ma^onneries, conservees

sur une hauteur de 50 cm environ, apparalt immediatement sous la couche de terre
vegetale du jardin public actuel. En blocs de molasse pour l'essentiel, elles ont ete

maintes fois remaniees. Des niveaux de circulation, en dalles de molasse, en carreaux
de terre cuite ou en planches, ont egalement pu etre documentes. A noter que le

Musee de design et d'arts appliques contemporains, accueilli dans la maison, a

consacre une salle ä son histoire et ä sa place dans le quartier de la Cite, au moyen de

panneaux illustres. Cette salle est comprise entre Fancienne facade nord, de 1300

environ, avec porte et une fenetre ä remplage, et l'actuelle, ajouree alors par deux
fenetres ä croisee, et avancee vers la cathedrale en 1390, comme l'indique la datation
du plafond1; celui-ci ä re9u au X\T siecle un decor de caissons peints polychromes.
Un grand fragment de la peinture murale qui ornait cette fafade ä la fin du XVL siecle,

avec une architecture feinte en faux-marbre, decors vegetaux et animaux meles

d'allegories, y est expose, ainsi qu'une partie de la ceramique trouvee lors de la fouille
partielle des caves, notamment des carreaux de poele ä couleurs et motifs varies de

la seconde moitie du XV* siecle.

Frangois Christe

Investigations et documentation: P. Burgunder, F. Christe, BAMU, Lausanne.

LAUSANNE District de Lausanne — CN 1223 540 640 /160 170
M-AP Abbaye de Montheron — Mur de cloture et bief

A l'occasion de travaux d'assainissement entrepris par la ville de Lausanne, en
bordure du Talent, une partie des murs de cloture sud et ouest des bätiments
claustraux ont pu etre observes dans la tranchee creusee pour la pose d'un petit
collecteur (fig. 4, A-C).

La reconstitution du mur de soutenement en bordure gauche du Talent en aval

du pont de Montheron est ä l'origine de la decouverte d'une portion d'un bief. Ce

biefd'une largeur de 2.00 m et d'une profondeur de 1.10 m est situe parallelement
au Talent, ä un ecartement meridional de 2.50 m. Les deux parements du biefsont

1 Laboratoire romand de dendrochronologie, Moudon, Christian ORCEL - Jean
TFRCIER - Jean-Pierre HURNI, Maison Gaudard - CH - Lausanne (VD), Rapport d'expertise
dendrochronologique, manuscrit dactylographie du 12fevrier 1999, Ref.LRD99/R2772B.
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CO

Fig. 4: Lausanne — Montheron. Localisation des murs de cloture de l'abbaye cistercienne

et d'un biefde moulin, du XVIIf siecle. (Dessin AAM, Moudon)

constitues de maqonnerie en blocs de molasse. Le mur septentrional, accusant une
largeur de 1.0 m, a ete degage sur une longueur de 4.50 m. Ii est constitue de bou-
lets. Le parement ayant contact avec l'eau est un appareil soigne en blocs de molasse.

Le mur meridional mesure 1.75 m en largeur et il etait degage sur 3.50 m de son

parement nord et 2.0 m de son parement sud. Les deux parements sont constitues
de blocs de molasse et le couronnement du mur est recouvert de dalles en molasse.

Le niveau du bief se trouve 3.50 m plus haut que le niveau du Talent. Etant
donne qu'une falaise fait suite en aval ä la portion du biefdecouverte, il convient de

conclure que la decouverte se situe vers la fin du cours d'eau, tout pres de la roue hy-
draulique. La maison n° cadastral 9512 etant encore aujourd'hui appelee «le moulin »,

il est bien probable que le bief decouvert alimentait une roue hydraulique.
D'ailleurs, au XIXe siecle, scierie et moulin ont ete deplaces d'environ 500 m en aval.
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Ces circonstances, mais surtout l'analyse de la ma9onnerie avec ses blocs de

molasse soigneusement tailles et poses, nous font proposer une datation du bief au

XVIir siecle.

La tranchee ouverte dans le pont a mis ä decouvert les substructures de cet

ouvrage; eile s'est poursuivie dans le perimetre entre auberge et salle de paroisse, oti
Ton rencontre des remblais du XVIIIe siecle, melanges avec des tuiles plus anciennes

et des ossements, mais aucun squelette in situ.

Werner Stöckli

Investigations et documentation: AAM, Moudon: W. Stöckli; F. Wadsack; U.
Göllnick.

Rapports : Werner STÖCKLI, Lausanne, ancienne abbaye deMontheron. Travaux
d'assainissement 2000, AAM, Moudon, 26 janvier 2001; Werner STÖCKLI,

Lausanne, ancienne abbaye de Montheron. Travaux du Service des routes et voiries 2000,
AAM, Moudon, 26 janvier 2001.

LAUSANNE District de Lausanne — CN 1243 538 950 / 153 400
AP Ancien cimetiere du Calvaire —Recherche de sepulture

La demande de rapatriement des restes d'un acteur de theatre anglais, John Philip
Kemble (1757-1823), decede ä Lausanne et inhume dans une concession au
Calvaire, a souleve le probleme de sa localisation. Cette partie du cimetiere lausan-

nois de la Sallaz a en effet ete desaffectee en 1964. Peu de tombes ont ete alors

exhumees et les monuments de quelques notabilites vaudoises ont ete laisses en

place ou concentres dans une partie de la promenade publique quest devenue le

cimetiere. La dalle qui marquait la sepulture de l'acteur a disparu. Les documents
d'archives (plans, listes de concessions, descriptions) etant fort peu precis, notre
service a tente une demarche archeologique, cherchant ä localiser une structure
construite et enterree qui aurait pu subsister apres la desaffectation.

Les recherches se sont averees infructueuses ä cet egard, mais eile ont localise un
important cercueil metallique, malheureusement anonyme (fig. 5). Les caracteres

anthropologiques de son occupant sont compatibles avec ce que l'on sait de l'acteur

anglais. Des analyses de l'ADN du squelette sont en cours, pour le comparer avec
des echantillons provenant de descendants de la famille de l'acteur.

Investigations : M. Hobbs, Londres; P. Gex, Institut de geophysique UNIL;
Office des inhumations-incinerations de la Ville de Lausanne; M. Klausener,

MHAVD; Dr. C. Brandt, Institut universitaire de medecine legale.

Rapport: Denis WEIDMANN — Max KLAUSENER, Sondages dans I'ancien

cimetiere du Calvaire, LaSallaz. Lausanne. Fevrier2000, MHAVD, 1" mars 2000.
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FlG. 5: Lausanne — Ancien cimetiere du Calvaire.

Lapartie superieure d'un cercueil metallique,
attribue ä la premiere moitie du XIX siecle.

Longueur: 201 cm. (Photo Fibbi-Aeppli, Grandson)

LUTRY District de Lavaux -CN 1243 542 040 /150 400
M Quartier Gustave-Doret—Vestiges dumurde ville

Comme indique dans cette chronique l'an dernier, la fouille du site a ere poursuivie
cette annee apres abaissement de la nappe phreatique. L'elaboration des resultats
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d'ensemble etant en cours, ll nest possible aujourd'hui que de signaler la mise au

jour de trois ouvrages de defense paralleles ä la greve, le premier, forme de segments
discontinus plusieurs fois repares, est proche de la facade arriere des maisons de la

Grand'rue Les deux suivants consistent en une palissade d'aulne et de sapin blanc,
datees par C14 et dendrochronologie du milieu duXIIfi siecle, puis de 1280 pour la

plus proche du lac1. La chronologie du developpement de ces structures, comme
celle des vestiges d'architecture civile et rurale, devrait etre donnee ici fan prochain

Francois Christe

Investigations et documentation C Anderes, F Christe, S Deleze, S Fachard,
S Freudiger, A Kenzelmann, Y Laurent, D Poget, S Verdan, K Weber, BAMU,
Lausanne

MOUDON District de Moudon -CN 1224 550 590 / 168 950
M Esplanade du Grand-Air—Murs de ville et de terrasse

L'ecroulement du mur bordant au nord la terrasse du Grand-Air {fig 6, A), ä

l'extreme fin de 1999, a necessite l'evacuation des sediments qui continuaient ä

s'ebouler, amsi que la demolition des pans de murs anterieurs, qui mena^aient ruine
Cet accident a en effet revele la presence de nombreux vestiges en amont du mur de

terrasse actuel

L'extreme danger de 1'acces aux pans de murs ä proximite de la rupture de pente,
le degagement partiel de toutes les mafonneries, comme la fouille en talus ä des

mveaux tres differents, qui a empeche le releve d'une coupe stratigraphique figurant

la topographie ancienne du site et son evolution, ne permettent de proposer ici
qu'une esquisse plausible de la chronologie des constructions de ce secteur de la

Ville haute

Les murs les plus anciens sont situes en amont, et implantes dans le socle de

molasse ou le fluvio-glaciaire en rupture de pente (fig 6, B), lis ne comportent pas
de materiaux de remploi Leur largeur de 0 90 ä 1 15m incite ä y voir les premiers
elements de defense de la ville La situation comme le trace complexe de ces murs

paraissent evoquer la colonisation d'un site encore vierge, avec une topographie
clairement lisible permettant une implantation correcte sur le plan geotechnique
Dans cette hypothese, ces vestiges seraient au moins contemporains de la premiere
mention du Castrum de Moudon au XIIe siecle2

1 Laboratoire romand de dendrochronologie, Moudon, Christian ORCFI - Jean Tercier,
Jean-Pierre HURNI, Site du quai Gustave-Doret - CH - Lutry (VD), Rapport d'expertise
dendrochronologique, manuscrit dactylographie du 9 Janvier 2001, Ref LRD01 /R5087

2 Monique FONTANNAZ, Les monuments d'art et d'histoire du canton de Vaud, tome VI, La
ville de Moudon, aparaitre
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FIG. 6: Mondän - Terrasse du Grand-Air. Plan des magonneriesmisesau jour

en 1999-2000. Legende: voir le texte. (Dessin D. Poget, BAMU)
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Ces premieres constructions seront remplacees par un mur en retour d'equerre
(fig. 6, C), avec des materiaux en remploi, qui abondent localement des le courant
du XV1 siecle au plus tard, par exemple dans les gravats des maisons sous le chateau
de Rochefort3. C'est done des cette date au moins que le mur a ete construit; son

epaisseur de 1 m, ici encore, evoque un ouvrage defensif, rationalisant le Systeme de

defense precedent par une saillie en eperon prenant en enfilade les courtines ad-

jacentes, qui divergent precisement ä cet endroit. La presence d'un enduit exterieur

correspondrait alors plutot ä un batiment qua un mur de ville. II faut d'ailleurs

remarquer que les murs de terrasse actuels correspondent tres precisement au plan
d'un batiment quadrangulaire, sur lequel ils auraient ete fondes. Les dimensions
d'un tel edifice, de 14 par 15 m, seraient alors fort proches des 13.30 par 14.50 m
releves ä la maison forte du metral au port de Villeneuve, de 12724, dans une
situation comparable concernant la saillie sur les courtines.

Les etapes suivantes correspondent toutes ä une progressive emprise sur le rem-
blai lache en aval du sommet de l'eperon (fig. 6, D, E), et ces constructions subiront
toutes le meme destin que le mur recemment ecroule du fait de cette implantation
statiquement fautive. La relative faiblesse de ces ouvrages, jointe ä la mediocre

compacite du terrain de remblai dans lequel ils sont fondes, les entrainera tour a

tour vers la Merine. II s'agit plus ici de murs de terrasse que de defense, prolongeant
les maisons disparues peut-etre de jardins.

La construction d'une coulisse {fig. 6, F), qui se dirige ostensiblement en amont
vers le Grand-Air, peut remonter ä sa construction en 1649. II est plausible enfin

que la construction du mur de terrasse recemment ecroule soit ä mettre en relation

avec l'amenagement en 1730 du jardin äla franqaise ä l'arriere de cette maison5.

La reconstruction du mur de terrasse sera peut-etre accompagnee par un mar-

quage au sol de ces ma^onneries, signalees par Fun des panneaux qui balisent les prin-
cipaux accents monumentaux du sommet de la Ville haute. II faut enfin mentionner
la reouverture du Musee du Vieux Moudon, dans le chateau du Rochefort, qui
presente notamment une maquette de cette partie de la ville au Moyen Age.

Francois Christe

Investigations et documentation: P. Burgunder, F. Christe, D. Poget, B. Pajak,

BAMU, Lausanne.

Rapport: Francois CHRISTE, Ville haute. Terrasse du Grand-Air. Degagement et
documentation des vestiges. Juillet-octohre 2000, BAMU. 15 novembre 2000.

3 Archeologie du Moyen Age - Le canton de Vaud du V au XV siecle, catalogue de l'exposi-
tionauMCAH, 1994, p. 58,62-65.

4 Francois CHRISTE - Valentine CHAUDET, «Le port medieval et les defenses de la
Villeneuve de Chillon », in Decouvrir le Leman, Actes ducolloque, Nyon, 1999, p. 603-621.

5 Monique FONTANNAZ, op. cit.
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NYON District de Nyon—CN 1261 507 890/ 137 600
R Amphitheatregallo-romain

La Commune de Nyon, devenue proprietaire du monument classe et du terrain qui
le contient, prepare le projet d'un amenagement. Dans cette attente, les vestiges
mis au jour au 1996 ont ete conserves et consolides. La face arriere du mur d'arene a

ete degagee et soustraite aux pressions du terrain. Un drainage est installe au pour-
tour et les ma^onneries romaines ont ete rejointoyees, dans les endroits oil les liants

antiques avaient ete desagreges.
Seules quelques restaurations ponctuelles ont ete realisees, pour ne pas changer

le caractere de la ma^onnerie originale. Les blocs du parement monumental de

l'arene ont ete pour la plupart deplaces et consolides, avant d'etre remis en place sur
des fondations renforcees.

La fouille archeologique du secteur nord-ouest du sol de l'arene a ete achevee.

Elle a confirme les observations faites precedemment, ä savoir que le sol de terre
battue qui constituait l'arene a ete constamment remanie, crible de perturbations,
restes de trous de poteaux ou de petites fosses, vestiges des installations realisees aussi

bien pour la construction de l'edifice que pour son utilisation ä l'epoque romaine.

Investigations: P. Hauser et coll., Archeodunum SA. Gollion.

Nyon District de Nyon-CN 1261 507 950/137 550
R Rue de la Porcelaine 10—Sepultures

Les fouilles de sauvetage entreprises pour la construction de l'immeuble precite ont
connu une derniere etape, exploitant le solde des sepultures incluses dans cette
parcelle, au voisinage d'une importante incineration (voir RHV2000, p. 129-131).
Ce secteur etait caracterise par plusieurs tombes d'enfants.

Investigations: P. Hauser et coll., Archeodunum SA, Gollion.

Nyon District de Nyon—CN 1261 507 860/ 137 460
M Terrasses du Chateau

Diverses interventions ont eu lieu dans les terrasses exterieures du chateau, liees ä la

renovation generale du monument. Elles ont apporte quelques informations sur
l'ordre de ces constructions et sur des structures liees au chateau. Aucun vestige

d'epoque romaine n'a ete mis au jour.

Observations et releves: Archeotech SA.
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Rapport: Claire Javet - Christophe HENNY - Olivier FEIHL, Chateau de Nyon.
Surveillance archeologique des sondages dans les terrasses 1, 2, 6 et 7 et au pied de la

facade ouest, 1999-2000, Epalinges, 17novembre2000.

OGENS District de Moudon-CN 1203 546 000/ 173 680
P Abri de la Baume

Le materiel recolte lors des fouilles de cet abri, en 1958 et 1964-1965, a ete l'objet
d'etudes et de publications:

Anne BRIDAULT, « L'exploitation des ressources animales a la Baume d'Ogens
(Vaud, Suisse)», dans MESO '97. Actes de la Table ronde «Epipaleolithique et

Mesolithique». Lausanne21-23.11.1997, CAR&1, Lausanne 2000, p. 101-108.
Eva DAVID, « L'industrie en matieres dures animales des sites mesolithiques de la

Baume d'Ogens et de Birsmatten - Basisgrotte (Suisse) », dans Actes de la Table ronde

« Epipaleolithique etMesolithique ». Lausanne21-23.11.1997, CAR%\, p. 79-100.

Onnens District de Grandson —CN 1183 542 900/ 188 725
P M Fouilles de l'autorouteA5-Praz Berthoud-Flabitat,

necropole, megalithisme

La fouille des niveaux d'occupation mesolithique s'est poursuivie dans plusieurs
zones. Plus de 250 m2 ont ete traites a ce jour. L'avancee des travaux a enrichi la liste
des decouvertes, tout en permettant de preciser la surface des horizons menaces. A
fin 2000 eile peut etre estimee a quelques 600 m2.

Un secteur a livre des structures empierrees de grandes dimensions, dont la

fonction reste ä preciser, ainsi qu'une industrie lithique qui comporte notamment
2 triangles isoceles, un triangle scalene et un segment de cercle au microlithisme
tres pousse (7.7 mm de longueur pour l'armature la plus petite). Ces elements

temoignent d'une occupation du site ä la fin du Mesolithique ancien ou au debut
du Mesolithique moyen. lis s'ajoutent aux assemblages precedemment mis au jour,
qui renvoient quant ä eux au Mesolithique moyen et recent.

La fouille s'est poursuivie en parallele sur les niveaux neolithiques. Plusieurs trous
de poteau ainsi qu'un grand foyer ont pu etre degages dans une zone particulierement
interessante car, contrairement au reste du site, les restes d'ossements d'animaux y
sont bien conserves.

A une quarantaine de metres de la, un groupe de cinq megalithes evoquant des

menhirs a ete decouvert. Leurs dimensions varient de 1.10 m ä 3.40 m. lis sont tous
couches. L'un d'entre eux a ete depose dans une fosse-pierrier, les autres sont
integres dans des niveaux archeologiques {fig. 7). L'etude des probables fosses

d'implantation se poursuit.
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Fig. 7: Onnens — Praz-Berthoud. Megalithes prehistoriques deposes dans des fosses.

Longueur du premier bloc: 3.4 m. (Photo C. Falquet, MHAVD)
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A l'extremite SO du site, nous avons decouvert un fosse d'une largeur de 2.50

m pour une profondeur de 0.50 m, au rempiissage heterogene (limons fins, gros
galets, zones charbonneuses, quelques tessons). Cette structure dessine un enclos

rectangulaire, ouvert sur un cote, de 15 m sur 17 m. Quelques fragments de cera-

mique pieges dans les niveaux superieurs du comblement nous permettent d'attribuer

cet enclos ä la periode de la Tene finale. D'autres fosses ainsi que des tombes ä

incineration observes ä proximite dans des sondages nous montrent que cette

structure nest pas isolee.

Christian Falquet

Investigations et documentation: MHAVD : C. Falquet et Archeodunum SA,

Gollion : M. Wittig, F. Menna, J.-J. Duvaux.

Onnens District de Grandson—CN 1183 542 360 / 187 600
Br-L Fouilles de l'autoroute A5—Beau-Site—Habitat

Au printemps 2000, un elargissement de l'emprise des travaux de l'autoroute A5 a

ete planifie, en vue de la construction d'une piste de chantier et de la pose d une
canalisation d'eaux claires/eaux usees. Ces travaux ont permis la decouverte de

quatre fosses-foyers quadrangulaires situees en peripheric de Faire d'occupation
principale du site (voir RHV2000, p. 135). Ces structures, aux parois rubefiees,

contenaient des restes de charbon, voire de büches carbonisees, et des pierres
eclatees au feu en grande quantite. Le mobilier est actuellement en cours d'etude.

II convient de signaler encore la decouverte d'une petite fosse ä offrandes

mise au jour dans une tranchee de sondage au sud-est de l'etablissement. La fosse

etait implantee dans les niveaux de l'äge du Bronze et contenait des recipients
ceramiques datables probablement de La Tene finale {fig. 8). Cette structure est

pour l'heure la seule attestation d'une frequentation du site ä cette epoque. Les

travaux de fouilles se poursuivront dans cette zone en 2001.

Christophe Chauvel, PascalNuoffer

Investigations et documentation: Archeodunum SA, Gollion: C. Chauvel et P.

Nuoffer.

ONNENS District de Grandson —CN 1183 543 115/ 188 900
Br-R Fouilles de l'autorouteA5—Rosselet—Habitat, necropole

Le site occupe la partie sommitale d'un vaste cone de dejection fluvio-glaciaire. Cet

emplacement privilegie, Oriente vers le sud, domine largement les environs. Nous

avons pu reconnaitre deux vastes terrasses amenagees durant la periode romaine.
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Fig. 8 : Onnens - Beau-Site. Ceramiques dans unefasse ä offrandes de lafin
de l'äge du Fer. (Photo Archeodunum)

Les talus ont ete renforces a l'aide de pierres sur plusieurs dizaines de metres de

longueur. De nombreux trous de poteaux et fosses trahissent la presence de

plusieurs bätiments. Au SO de ces terrasses, deux incinerations romaines, datees de

la seconde moitie du deuxieme siecle ap. J.-C. ont ete mises au jour. Suite ä

l'abandon du site, une phase agricole est attestee par la presence de traces de sillons.

Des niveaux anterieurs a l'occupation romaine sont en cours de fouille (fosses,

empierrements, trous de poteaux, foyers). Au NE des terrasses romaines, quatre
fosses (la plus grande mesurant 1.70 m de diametre), tres riches en materiel ont
livre plusieurs dizaines de kilos de ceramique tres bien conservee, de l'äge du Bronze.

Christian Falquet

Investigations et documentation: MHAVD : C. Falquet et Archeodunum SA,

Gollion: W. Caminada, F. Menna.

ONNENS District de Grandson—CN 1183542410/188020
Br-AP Fouilles de l'autorouteA5-LeMotti—Habitat

Durant l'annee 2000, les fouilles se sont poursuivies sur le site du Motti, ä l'emplace-

ment de la future galerie couverte d'Onnens. Cette annee, les investigations,
rythmees par l'avancee des travaux autoroutiers, ont permis de mieux apprehender
l'extension des diverses periodes d'occupation s'echelonnant de l'äge du Bronze

jusqu'ä l'epoque moderne.



232 CHRONIQUE ARCHEOLOGIQUE 2000

La mise au jour de plusieurs tron^ons de voies des differentes periodes representees

confirme l'aspect peripherique du site du Motti. En effet, l'ensemble du reseau
viaire degage semble se diriger vers le sommet de la colline d'Onnens. Les traces de

bätiments sur poteaux plantes s'articulent en bordure de ces chemins d'acces. lis

ont probablement servi de lieu de stockage (hangars, greniers) ou d'abris ä bestiaux,

plutot que de veritables habitations.
Les premieres constatations concernant la periode gallo-romaine mettent en

evidence une occupation debutant durant la premiere moitie du Ier siecle ap. J.-C.
et se poursuivant probablement jusqu'au tout debut du III1" siecle. Cependant, il
reste encore difficile de preciser si le site a ete occupe de maniere continue pendant
cette longue periode. Deux arguments semblent a priori s'opposer sans etre pour
autant incompatibles. II s'agit en premier lieu d'un fosse, dont la fonction parait
indubitablement liee ä l'eau. Ce fosse a ete creuse au tout debut de notre ere et a ete

comble vraisemblablement durant la deuxieme moitie du second siecle. En second

lieu, la decouverte de deux structures en bois conserve met en evidence des constructions

datees de l'extreme fin du II1 siecle. Le comblement du fosse pourrait done se

reveler contemporain d'une deuxieme phase d'installation sans qu'il soit possible

pour le moment de determiner un eventuel phenomene d'abandon du premier etat

d'occupation.

Investigations et documentation : Archeodunum SA, Gollion : E Tournelle, B.

Montandon, C. Senn.

Cette annee, l'IAHA s'est ä nouveau concentre sur la zone meridionale du palais

{fig. 9). Le grand ensemble thermal, degage en 1998 et 1999, a fait l'objet d'une
nouvelle investigation ponctuelle, qui a notamment permis de prelever un important

gisement de peintures murales appartenant a la villa d'epoque flavienne. En

outre, l'exploration du local bordant la piscine chauffee dans la partie occidentale
du bätiment thermal permet de confirmer l'interpretation d'une citerne. La zone a

livre des traces de canalisations d'evacuation et, peut-etre, d'adduction d'eau, qui
semblent avoir fonctionne avec un petit bassin

Un sondage d'environ 150 m2 a ete ouvert dans la cour de service (L 192), ä

l'ouest du bätiment thermal. Differentes recharges de sol reposaient sur un premier
niveau de dechets de taille de molasse tres indure. Dans l'angle sud-est du sondage,
des couches charbonneuses tres epaisses correspondent au rejet des cendres pro-
venant du local de chauffe de la partie occidentale des thermes (L 163). Un reseau
dense de canalisations d'adduction d'eau, fonctionnant selon toute vraisemblance

Fabrice Tournelle

Orbe
R

District d'Orbe-CN 1202 531 050/ 177 390
Bosceaz—Habitat. Cour de service. Thermes



Fig. 9: Orbe — Villa de Bosceaz. La partie meridionale de la residence, exploree en 1999

et 2000. Legende: voir le texte. (Dessin IAHA)
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avec les thermes, a egalement ete mis en evidence. Comme l'an dernier, les canalisations,

en bois, ne subsistaient que sous la forme de traces argileuses ou de cavites

allongees, scellees par les remblais de la cour. Au centre de cette derniere, une cavite

quadrangulaire tres argileuse pourrait signaler la presence d'un petit bassin, scelle

par les derniers niveaux de la cour. II est tentant de mettre ces structures en relation
avec le chateau d'eau decouvert en 1997 ä cheval sur le mur de cloture occidental de

la villa. La difference d'altitude entre le chateau d'eau et la zone meridionale (5 m)

permettait d'alimenter les thermes par le simple principe des vases communicants.
A I'ouest de la cour, le nouveau corps de bätiment (B7), partiellement degage

en 1999, a lui aussi fait l'objet d'une fouille ponctuelle. II semble que ce bätiment est

constitue en realite de deux ailes reunies. Au nord, l'ensemble, parallele ä la facade
occidentale du bätiment thermal, comprend la zone artisanale, fouillee en 1999, et

une serie de pieces, vraisemblablement ä fonction d'habitat, qui s'articulent autour
d'un espace vraisemblablement ouvert (L 194/196). L'aile sud presente un aligne-
ment de pieces, bordees par un couloir au sud et par un portique, peut-etre ä

colonnade, donnant sur un espace ouvert au nord. L'une des pieces (L 175) etait
munie d'un sol en terrazzo; I'interet principal de la zone reside dans la decouverte
d'au moins deux pieces hypocaustees (L 195, 197), dont lepraejurnium se trouvait
malheureusement hors de l'emprise de la fouille. Cet habitat relativement modeste,
mais qui disposait d'un certain confort, est tres legerement posterieur ä l'edification
du palais du proprietaire. II pourrait s'agir ici d'une demeure reservee ä un membre
du personnel beneficiant de certains privileges, par exemple un intendant du
domaine (vilicus).

Le mobilier archeologique recolte, tres abondant cette annee encore, comprend
de nombreux fragments de ceramique, des elements de parure en bronze. Outre
une grande quantite de dechets de placage en calcaire, la cour de service a livre des

outils en fer, mais egalement un grand nombre de pesons en terre cuite, qui indique
la presence d'une activite de tissage tres importante.

Jacques Monnier

Investigations et documentation: IAHA, Lausanne.

Orbe District d'Orbe-CN 1202 531 050/ 177 390
R Villa de Bosceaz — Conservation de la mosaique du Cortege

rustique

Apres l'intervention qui a donne une nouveau support ä cette mosaique tres alteree

(voir RHV1999, p. 98 et 2000, p. 142), la surface du pavement qui a retrouve sa

place originale a ete completement nettoyee et rejointoyee (fig. 10). Les murs de

l'entourage original ont ete restitues ou mis en evidence avec des fragments de

l'enduit mural gallo-romain, qui etait jusqu'alors recouvert par les elements du
bätiment erige en 1841.
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FlG. 10 : Orbe — Villa de Bosceaz. La mosaique du Cortege rustique apres

sa restauration en 1999-2000. (Photo Fibbi-Aeppli, Grandson)

Un dispositif de regulation des taux d'humidite au-dessus et au-dessous de la

mosaique est en fonction, pour attenuer, voire supprimer les phenomenes qui ont
amene l'alteration constatee.

Restauration et conservation: Laboratoire du MR Avenches, V. Fischbacher et

A. Wagner; Expert Center, Lausanne, F. Girardet.

PAYERNE District de Payerne — CN 1184561 620 / 185 760
I Rue desMoulins 29-31 —Pults

Les travaux de renovation des anciens moulins de Payerne ont mis au jour un
ancien puits accole a la faqade Orientale, signale par le proprietaire, M. Jean-Daniel
Berchten. Le diametre interieur est de 1.20 m et la profondeur de 4.20 m. Les

parois sont composees de dalles de molasse tres regulieres de 25 cm d'epaisseur,

avec une hauteur variant entre 45 et 5 5 cm et une longueur pouvant atteindre 1.20

m. Des 2 m de profondeur, oü le puits a rencontre le ressaut de fondation, c'est

celle-ci qui fait office de paroi ä l'ouest. Un couvercle en beton recouvrait cette

structure, avec un orifice de 40 cm de diametre au centre et un plus petit vers

l'exterieur, sans doute pour donner passage ä la corde.

Frangois Christe

Investigations et documentation: D. Poget, BAMU, Lausanne.

PULLY District de Lausanne—CN 1243 540 420 / 151 160

R Villa du Prieure

Vingt ans apres son ouverture au public en 1981, le bätiment qui abrite un pavilion
du portique oriental a ete renove, ainsi que la presentation des vestiges etdela
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Fig. 11 Pully — Villa du Prieure. Reconstitution de l'architecture et du decor du portique
et de l'hemicycle decouverts en 1971. (Dessin Musee de Pully et Archeodunum)

peinture murale de l'exedre. Nouvelle presentation audio-visuelle et publication
d'un guide archeologique.

Dans ce but, une reconstitution de l'ensemble de la villa et en particulier de
1 architecture de l'exedre est proposee, ä partir de l'etude detaillee du decor peint et
des vestiges architecturaux (fig. 11).

Investigations: C. May Castella et S. Reymond, MHAVD; P. Andre,
architecte; E. Broillet-Ramjoue, Pictoria Snc.

Maitre de l'ouvrage: Musee de Pully, Commune de Pully.

Rapports: Evelyne BROILLET-RAMJOUE, Peintures murales de Pully (VD). L'lllu-
sionparfaite, PictoriaSnc., lirepartie, 20 decembre 1999; 2epartie, 26 janvier2001.

Publication: Sandrine REYMOND -Evelyne BROILLET-RAMJOUE (red.),« LaVilla
romaine de Pully et ses peintures murales », Guides archeologiques de la Suisse 32,2001.

PULLY District de Lausanne -CN 1243 540 280/151 000
HM Ch. Davel 18—Necropole du hautMoyen Age

Enchainant avec les fouilles effectuees en 1999 (voirÄ//V2000,p. 145) une construction

voisine a requis de nouvelles interventions, qui n'ont mis au jour que quelques
sepultures, marquant la limite occidentale de cette necropole, dite des Desertes.

Investigations: L. Steiner et coll, Archeodunum SA, Gollion.



PULLY - ROMAINMOTIER 237

FIG. 12: Romainmdtier — Ancienne abbaye clumsienne. L'amenagement archeologique
du cloitre du XIV-XV siecle et de ses bätiments adjacents, vu de l'ouest. (Photo Fibbi-

Aeppli, Grandson)

ROMAINMOTIER District d'Orbe-CN 1202 525 260/171 800
HM-M Ancienne abbaye clunisienne—Maison des Moines et cloitre

La construction d'un plancher dans la Maison dite des Moines, sur l'ancienne aile

Orientale du cloitre, a occasionne des investigations complementaires ä l'interieur
et une petite extension des fouilles ä l'exterieur pour le drainage des murs ä Tangle
sud-ouest du bätiment.

Rapports: Peter EGGENBERGER - Jachen SAROTT - Laurent AUBERSON,

Romainmdtier (VD). Maison des Moines. Campagne defouille 1985-1996. Resume

des resultats (version revue et corrigee, 1999), Septembre 1999 / juin 2000, AAM,
Moudon, fevrier 1987 et aoüt 2000; Peter EGGENBERGER - Jachen SAROTT,

Romainmdtier (VD). Maison des Moines. Fouilles areheologiques ä l'exterieur sud-

ouest en 2000, AAM, Moudon, aoüt 2000.

Le perimetre des anciens cloitres roman et gothique, fouille par etapes entre
1986 et 2000 a ete reamenage en parcours archeologique (fig. 12). Le trace du
cloitre gothique tardif (XIVTXV6 s.), totalement rase ä la Reforme, a ete marque au



238 CHRONIQUE ARCHEOLOGIQUE 2000

sol par des blocs de calcaire en faible relief, servant de banquette pour les visiteurs.
Le preau du cloitre, avec la fontaine de son lavabo, marquee par un petit point
d'eau, est evoque de la meme maniere, avec les emplacements des bases des piliers
qui soutenaient les arcatures.

Le traitement vegetal (pelouse, plantations) mis en place au debut de 2001
differencie les espaces ouverts du preau et l'interieur des batiments disparus. Les

visiteurs sont ainsi invites ä circuler en suivant l'ancienne disposition des lieux.

Maitre de l'ouvrage: Service des batiments de l'Etat, Departement des

infrastructures, R. Fuchs, architecte.

Mandataire: F. Michaud, architecte, Atelier Commun, Lausanne.

SAINT-PREX District de Morges -CN 1242 524 200 / 148 850
R En Marcy — Etablissement romain

Le projet de construction de deux villas au lieu-dit «en Marcy» a permis de

completer nos connaissances sur les vestiges decouverts a proximite immediate en
1999 (voir RHV2000, p. 152). Les trouvailles de cette annees attestent l'impor-
tance du bätiment situe ä fest de la voie d'axe nord-sud mise au jour fan dernier

(fig. 13). Ce dernier atteint desormais une largeur de 25 m pour une longueur
encore inconnue. Mais la decouverte de magonneries du meme type et de semblable

orientation dans une tranchee pratiquee 30 m plus au nord laisse presager un
bätiment d'importance, pour autant que ces murs appartiennent au meme edifice.

Une de ses pieces comportait un plancher, comme l'attestent les negatifs de

solives, espacees de 2 m et disposees dans la couche de limon d'assainissement du
sol. La superstructure de ce plancher a malheureusement disparu. Dans une des

deux pieces adjacentes, au niveau de circulation, une couche tres remaniee a livre
les restes d'une mosäique. II n'est malheureusement pas possible de rattacher pour
l'instant ces maigres fragments au pavement decouvert en 1846, mais il est dorena-

vant de plus en plus probable que ce dernier devait se situer non loin. Notons la

decouverte, dans la demolition du plancher, d'une petite jambe en bronze, de 5 cm
de hauteur.

L'ordonnance generale des pieces et l'articulation des edifices entre eux nous
echappent encore, ainsi que la definition meme des vestiges. Rien ne permet en
effet d'affirmer que ces derniers appartiennent ä une villa; la presence de voirie et la

disposition des batiments peut aussi faire penser ä une Station routiere, meme si

cette derniere n'a pas laisse de traces dans la memoire ecrite.

Claude-Alain Paratte

Investigations et documentation: C.-A. Paratte, MHAVD.
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Fig. 13 : Saint-Prex — En Marcy, Ensemble des vestiges mis aujour en 1999-2000.

M: mosaique; PI: plancher; P: portique; E: chaussee.

(Dessin C.-A. Paratte, MHAVD)
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FlC. 14: Pierres ä cupules.

A : Valeyres-sous-Montagny; B: Vucherens; C: Vulliens.

(Dessin M. Klausener, MHAVD)
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Valeyres-sous-Montagny
District d'Yverdon-CN 1183537100/ 183300

I Pierre ä cupules

M. Christian Falquet a observe la presence de cupules sur un enorme bloc erratique
en gneiss (environ 15 tonnes) mis au jour et deplace recemment par l'exploitation
d'une graviere {fig. 14, A). On releve la presence d'un groupe de cupules de petit
diametre (3 ä 4 cm), peu profondes (de 6 a 12 mm), creusees dans une surface plane
du bloc. Une dizaine de cupules sont bien marquees, seize autres sont peu distinctes

ou tres effacees.

Selon l'exploitant, le bloc aurait ete extrait ä plusieurs metres de profondeur,
dans une partie de la graviere en bordure du plateau qui domine la plaine de l'Orbe,
ä son extremite, vers le lac de Neuchätel (coordonnees approximatives du lieu de

decouverte presume: 537 500/ 183 250).
Cette position profonde, paradoxale pour un « megalithe » dans cette region,

peut s'expliquer par la presence d'un ancien vallonnement comble, dont la graviere
aurait efface toute trace, ou plus vraisemblablement par un remaniement prealable
lors d'exploitations ponctuelles de gravier, qui sont signalees dans ce secteur sur les

cartes topographiques des la premiere moitie du XXC siecle. Aucun site archeo-

logique nest connu dans ce perimetre. Le bloc a ete deplace en direction du village
de Valeyres-sous-Montagny.

Observations et releves: C. Falquet, M. Klausener, MHAVD.

VEVEY District de Vevey —CN 1264, 554 635 /145 550
R Sainte-Claire — Vicus romain, sanctuaire

Les recherches menees durant les annees 1996al998 dans le perimetre du complexe
scolaire de Sainte-Claire avaient permis de mettre en evidence un quartier entier de

l'antique Viviscus, compose de maisons d'habitation et de batiments a vocation
artisanale. Inserees dans un reseau de rues se coupant ä angle droit, ces structures
limitaient un espace totalement depourvu de constructions, situe ä leur frange
occidentale (fig. 15).

Les investigations menees cette annee ä l'occasion de la poursuite du projet de

construction scolaire nous ont permis de confirmer l'hypothese d'une place publique,
situee au centre de l'agglomeration antique, vraisemblablement Xe.forum. Elle contient

en son centre un bätiment quadrangulaire constitue d'un sol de terrazzo de 7.60 m sur
6.10 m, entoure d'un mur ma^onne de 60 cm de largeur. Oriente par son grand cote
parallelement au lac, sa facade meridionale s'aligne sur celies des edifices situes ä fest.
Cette orientation suit celle de la place, nord-est - sud-ouest. L'etat de conservation
des vestiges ne permet malheureusement pas de deceler une entree. Le bätiment est
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FIG. 15: Vevey — Sainte-Claire. Plan d'ensemble des vestiges gallo-romains.
P:place; S: sanctuaire (Dessin C.-A. Paratte, MHAVD)
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entoure de nombreux trous de poteaux, calages de poutre dont l'organisation nous
echappe encore. Une zone d'epandage d'ossement animaux d'environ 2 m sur 4 m
se trouve ä proximite de sa facade occidentale. Des niveaux anterieurs, sous la

forme de trous de poteaux, de palissades ou de fosses ont ete mis en evidence, situes

eux aussi exclusivement autour de la structure mafonnee. Cette derniere a probable-
ment oblitere un edifice plus ancien, en materiaux legers. Grace aux trouvailles

monetaires, nous pouvons affirmer que cet edifice a fonctionne au moins des le

debut du IP siecle jusqu'ä l'extreme fin du IV siecle. Enfin, la sepulture ä inhumation

d'un enfant age d'environ 5 mois a ete decouverte dans le radier du sol. Cette
tombe en dalle, recouverte soigneusement par les materiaux de son creusement,

que nous placerions volontiers apres le IV siecle, attesterait la frequentation du site

aux temps chretiens.

L'interpretation de cet ensemble de vestiges comme sanctuaire n'est bien sür

pas prouvee, en l'absence d'elements dirimants, mais est hautement probable.
Peut-etre s'agit-il d'une annexe ä un temple qui pourrait se trouver legerement plus
au sud, au debouche de la voie la plus large de l'agglomeration.

Claude-Alain Paratte

Investigations et documentation: C.-A. Paratte, K. Weber, MHAVD.

VUCHERENS District de Moudon—CN 1224 550 080 /164 960
I Pierre ä cupules

Decouverte par M. J.-H. Gabus, geologue, en mai 2000 d'un gros bloc de gneiss,

en bordure d'un ruisseau. La surface visible du bloc d'origine erratique a ete
retouchee et aplanie. Elle porte quatre grandes cupules nettement creusees et cinq
autres, de faible profondeur (fig. 14, B). On observe egalement trois cavites de petit
diametre.

Aucun site archeologique n'est connu ä proximite.

Observations et releves: J.-H. Gabus, Vulliens; M. Klausener, MHAVD.

VULLIENS District d'Oron -CN 1223 549 930 /162 720
I Pierre a cupules

Decouverte par M. J.-H. Gabus, geologue, en mai 2000 d'un bloc de gneiss creuse
de quatre grandes cupules (fig. 14, C). Une face laterale du bloc a ete amenagee,
bouchardee et polie, puis creusee de trois autres cupules.

Le bloc est proche d'un ruisseau; il ne parait pas etre dans son site d'origine.

Observations et releves: J.-H. Gabus, Vulliens; M. Klausener, MHAVD.
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Yverdon-les-Bains
District d'Yverdon—CN 1203 540 100/ 181 300

N Av. des Sports—Stations littoralesprehistoriques

La construction d'une halle sportive sur le site d'une des nombreuses stations
localisees ä l'av. des Sports a ete autorisee, avec des mesures de protection, consistant

notamment ä surelever le niveau des fondations pour eviter toute atteinte aux
couches archeologiques. Celles-ci subsistent en sous-sol.

Des sondages de verification effectuees au prealable ont livre divers pilotis qui
ont precise les limites d'un des sites archeologiques, ainsi que sa datation, entre
2798 et 2747 avant J.-C.

Investigations: C. Wolf, MHAVD.

Rapport: Christian ORCEL — Jean-Pierre HURNI - Jean TERCIER, Rapport
d'expertise dendrochronologique LRD 00/R 5069. Avenue des Sports. Sondages 2 et 3.

CH- Yverdon-les-Bains (VD), Moudon, 11 mai 2000.

Yverdon-les-Bains
District d'Yverdon-CN 1203 539 400/180 780

R-HM Necropole du Pre-de-la-Cure

Le resultat des interventions archeologiques effectuees dans cette grande necropole
yverdonnoise entre 1990 et 1993 ont ete l'objet d'une publication detaillee,
incluant egalement l'etude du materiel decouvert au XIXC siecle dans le meme site.

Publication: Lucie STEINER — Francois MENNA, La necropole du Pre-de-la-

Cure ä Yverdon-les-Bains (IV-VIFs. apresJ.-C.), CARD et 76, Lausanne 2000, 352

p. et 311 p.

Yverdon-les-Bains
District d'Yverdon—CN 1203 538 740 /181 200

M Rue des Moulins —Rue des Casernes

La perspective de constructions nouvelles touchant le sol de l'esplanade des Casernes

a implique l'execution de sondages archeologiques preliminaires. II s'agissait d'eva-
luer la densite des vestiges archeologiques supposes, d'observer leur etat de

conservation ainsi que leur concordance avec les constructions figurees sur les

divers plans historiques d'Yverdon. Les recherches ont largement confirme la tres
forte densite de vestiges accumules depuis l'epoque medievale ä l'interieur de cette

partie fortifiee de la ville d'Yverdon.
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Investigations : C. Caspar et C. Javet, Archeotech SA.

Rapport: Yverdon. Rue des Moulins et Esplanade des Casernes. Sondages 2000,

par Olivier Feihl, Archeotech SA et Daniel de Raemy. Yverdon. Octobre 2000.

YVONAND District d'Yverdon — CN 1183 546 100 /182 885
R Mordagne—Fanum, bätiment d'habitation

Les observations aeriennes effectuees en ete 1982 sur l'etablissement gallo-romain
d'Yvonand-Mordagne avaient montre la presence de constructions situees dans sa

partie meridionale. En plus d'un probable bätiment d'habitation, la forme des

traces suggerait l'existence d'un edifice de culte. Les vestiges sont tous localises dans

une parcelle cultivee de maniere intensive, done menaces de destruction.

Apres avoir mene une campagne de releves topographiques sur l'ensemble de la

villa, la section des Monuments historiques et archeologie du canton de Vaud a

mandate 1 'Institut für Ur- und Frühgeschichte de I'Universite de Berne, Section

d'archeologie des provinces romaines, pour effectuer une campagne de sondages

sur la zone du temple, ä l'occasion d'une ecole de fouilles, pendant quelle meme
explorait les bätiments faisant partie de la villa proprement dite.

Les tranchees pratiquees dans cette partie ont montre que les vestiges etaient

extremement arases sous ä peine 15 cm de terre arable. II ne subsiste des sols que des

lambeaux de radier et aueun niveau de circulation n'a pu done etre mis en evidence.
Seuls les restes des amenagements de jardins ainsi que les niveaux de construction

sont conserves. Dans ces derniers, le rare mobilier permet de placer l'erection du
bätiment au changement d'ere. Un niveau archeologique sous-jacent est constant
sur le site, directement sous ses couches de construction, mais la pauvrete du mobilier
recueilli ne permet pas pour l'instant d'affiner une datation qu'il faut placer ä la fin
du Ier siecle apres J.-C.

L'objectif des recherches de I'Universite de Berne, realisees sous la forme de

quatre tranchees, etait de relever precisement l'emprise de la construction, de l'identi-
fier, de preciser son etat de conservation, la Chronologie et la topographie du site.

La stratigraphie relevee et le materiel recolte font remonter la premiere installation

ä la fin du Ier siecle avant J.-C., au plus tard. Les vestiges correspondant n'ont

pas encore ete degages et identifies. Au premier siecle apres J.-C., sur une terrasse de

cet emplacement en legere pente vers le sud, on a erige un temple gallo-romain ä

deambulatoire ainsi qu'un petit edifice (chapelle Ces constructions, maintes fois

renovees et transformees ont ete en fonetion jusqu'ä la fin du III" — debut du IV* siecle.

La couche de destruction qui affleure la terre arable a livre, ä l'interieur de la

cella de 9 x 10,5 m, pas moins d'une trentaine de monnaies, la tete d'une statue
feminine en calcaire, plus grande que nature, ainsi que de nombreux fragments de

calcaire sculptes.
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Fig. 16. Yvonand — Villa de Mordagne. Depot votifde ceramiques ä l'ouest du temple

gallo-romam ä deambulatoire. (Photo ARP, Um Berne)

Au premier siecle encore, un depot (votif de recipients a ete fait au pied du

mur ouest du temple (fig. 16). II a ete laisse en place, de meme que les autres structures,

dans l'attente d'un degagement complet, lors de fouilles ulterieures.

Christa Ebnother, Stefanie Martin-Kilcher et Claude-Alain Paratte

Investigations et documentation: Institut fur Ur- und Frühgeschichte &
Archäologie der römischen Provinzen, Universität Bern, S. Martin-Kilcher, Ch.

Ebnöther, Ch. Kündig; MHAVD, C.-A. Paratte, M. Klausener, K. Weber.
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